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1. MANDAT

Le Conseil supérieur a créé le groupe de travail « Organisation des études au cycle secondaire » lors de sa réunion des 18, 19 et 20 avril 2012 à Oxford et lui a confié le mandat suivant : 

« …dans l’optique d’une rationalisation des études et plus particulièrement des filières d’options. La composition du groupe de travail s’inspirera de celle du groupe de travail ‘Langues’ et ses activités incluront la rédaction d’une proposition de nouvelle structure des études au cycle secondaire dans le souci d’une souplesse et d’une efficacité accrues ainsi que sur le plan financier comme relevé dans le débat sur le cost sharing. »

A la suite du premier rapport de ce groupe de travail, présenté lors de la réunion des 7 et 8 février 2013 du Comité pédagogique mixte et à la suite de l’avis remis par ce Comité pédagogique, le Conseil supérieur a précisé lors de sa réunion des 16, 17 et 18 avril 2013 à Bruxelles qu’Il :

« - donne mandat à un sous-groupe du GT « organisation des études » d’étudier les conditions pour la continuation des sections dans le cycle secondaire. » […]

2. PROPOSITION POUR LA CONTINUITE DES SECTIONS
Ȧ la suite du mandat confié par le Conseil supérieur, le Groupe de Travail « Organisation des études » s’est donc penché sur la problématique de la continuité des sections linguistiques entre le cycle primaire et secondaire au sein des Ecoles européennes.
Le groupement vertical des élèves est beaucoup plus facile à réaliser au cycle primaire que au cycle secondaire. Ce qui fait que quand une section compte un nombre très limité d’élèves, si au cycle primaire on arrive à augmenter la taille moyenne des cours en groupant les élèves en vertical, au secondaire nous constatons un nombre élevé de cours donnés dans la L1 de la section à des groupes comptant très peu d’élèves.
Pour cette raison, il est proposé d’adopter les critères suivants :

2.1 Sections linguistiques actuellement existantes au cycle secondaire

Quand, au cours de l’année scolaire n, le nombre d’étudiants n’atteint pas, de P5 à S6, 50 unités, la section linguistique ne continuera pas au-delà de la 5ème primaire à partir de l’année scolaire suivante (n+1). La fermeture de la section se fera de manière progressive: d’abord le niveau S1 en n+1 et, ensuite, le niveau suivant, chaque année scolaire consécutive, jusqu’à la fermeture complète de la section linguistique au cycle secondaire.

Les étudiants de cette section prendront donc graduellement le statut de SWALS.

2.2 Sections linguistiques existantes au cycle primaire mais pas au cycle secondaire

Quand le nombre d’étudiants n’atteint pas, de M1 à P5, 50 unités, la section linguistique ne continuera pas au-delà de la 5ème primaire. 
3. AVIS DU CONSEIL D’INSPECTION SECONDAIRE
Le Conseil d’Inspection secondaire s’est prononcé favorablement sur cette proposition qui lui a été présentée en sa réunion du 8 octobre 2013.

4. AVIS DU COMITE PEDAGOGIQUE MIXTE

Le Comité pédagogique mixte  a pris connaissance de la proposition relative à la continuité des sections et s’est prononcé en faveur de son contenu en demandant que ce point soit séparé de la proposition formulée pour l’organisation des études au cycle secondaire.

5. AVIS DU COMITE BUDGETAIRE

Le comité budgétaire apprécie les économies budgétaires qui peuvent être réalisées et recommande au Conseil supérieur d’approuver les critères pour la continuité des sections linguistiques au cycle secondaire.
6. PROPOSITION

Le Conseil supérieur est invité à approuver la proposition formulée en matière de continuité des sections linguistiques du cycle primaire au cycle secondaire telle que reprise dans le présent document.
FICHE FINANCIÈRE
On peut estimer que la fermeture progressive d’une section linguistique suivant ces nouvelles règles, de la S1 à la S7, induira à terme une diminution allant de 60 à 70 périodes d’enseignement soit en termes financiers à une économie allant de 180.000,00 € à 210.000,00 € et ce pour chaque section linguistique qui serait amenée à devoir fermer.
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